
La venue de lâ€™Ambassadrice Samantha Power au Burundi heurte certains

@rib News, 06/04/2014Samantha Power visite le Burundi dans une position dÃ©licatePar LÃ©a KankindiSelon une dÃ©pÃªche
publiÃ©e par lâ€™Agence France Presse (AFP) ce samedi 5 avril, Samatha Power (photo, avec Barack Obama),
lâ€™Ambassadrice des Etats-Unis auprÃ¨s des Nations Unies visitera trois pays africains, le Rwanda, le Burundi et la
RÃ©publique Centrafricaine (RCA), une visite quâ€™elle entame ce 6 avril.Au Rwanda, Amb. Samantha Power y va pour
participer Ã  la cÃ©lÃ©bration du 20Ã¨me anniversaire du gÃ©nocide au Rwanda et est Ã  la tÃªte de la dÃ©lÃ©gation onusienne.
Comme elle lâ€™a elle-mÃªme annoncÃ©, elle ne va pas Â«Â en Afrique pour uniquement participer Ã  la cÃ©lÃ©bration du
20Ã¨meÂ anniversaire du gÃ©nocide rwandais mais pour mettre en exergue les tueries ethniques en RÃ©publique
Centrafricaine et le possible retour Ã  la violence au BurundiÂ Â»
Cette dÃ©claration de lâ€™Amb. Samantha Power est intÃ©ressante sous deux aspects. Le premier est quâ€™elle constitue une
rÃ©ponse claire Ã  lâ€™endroit de ceux qui, ces derniers temps, scandent un slogan dâ€™un autre Ã¢ge, celui de Â«Â gÃ©nocide
politico â€“ ethnique au Burundi.Â Â» La perception amÃ©ricaine ne situe pas ces Ã©purations ethniques au Burundi mais en
RCA. Lâ€™Amb. Samantha Power parle plutÃ´t dâ€™un Â«Â possible retour Ã  la violence au BurundiÂ Â». Le deuxiÃ¨me aspect est
lâ€™interprÃ©tation quâ€™on ferait de cette conviction de Power que le Burundi Â«Â pourrait sâ€™acheminer vers la violenceÂ Â».Si ce
nâ€™est pas une supercherie de sa part, Madame Samantha Power sait de quoi ou de qui elle parle. Elle connaÃ®t quelques
uns des fauteurs de troubles au Burundi, pour les avoir cÃ´toyÃ©s ou pour avoir souvent eu Ã©chos de leurs agissements.
Son poste au sein des Nations Unies ne peut que la placer au centre du savoir. Le Burundi qui sâ€™apprÃªte Ã  lâ€™accueillir est
loin dâ€™ignorer ses antÃ©cÃ©dents.Elections et violences Ã©touffÃ©esAu lendemain des Ã©lections communales de 2010, certains
politiciens burundais ont prÃ©fÃ©rÃ© boycotter la suite des consultations Ã©lectorales, arguant quâ€™il y avait eu fraudes.
NÃ©anmoins, les observateurs tant nationaux quâ€™internationaux ont validÃ© ces Ã©lections quâ€™ils ont Ã  lâ€™unanimitÃ© jugÃ©es
Â«Â libres, apaisÃ©es et transparentesÂ Â». Les Nations Unies ont Ã©galement endossÃ© les rÃ©sultats de ces Ã©lections de 2010,
lors dâ€™une visite du SecrÃ©taire GÃ©nÃ©ral des Nations Unies au Burundi, dans la fraicheur des faits, au lendemain des
Ã©lections communales, le 9 juin 2010.Â«Â Je tiens Ã  vous fÃ©liciter de ce que vous avez rÃ©ussi Ã  faire jusqu'Ã  prÃ©sent. Ces
rÃ©ussites sont avant tout le fruit de votre travail, le rÃ©sultat d'un effort dirigÃ© au niveau national et animÃ© par la volontÃ©
d'en finir pour de bon avec un passÃ© perturbÃ©, afin d'instaurer la paixÂ Â», a indiquÃ© Ban Ki-moon se basant sur les
Ã©lections en cours dans le pays et qui ont Ã©tÃ© marquÃ©es par une forte participation de la population.Lâ€™actuelle
ambassadrice des Etats-Unis Ã  lâ€™ONU nâ€™ignore donc pas ce qui sâ€™est passÃ© par la suite. Agathon Rwasa, alors prÃ©sident du
parti Front National de LibÃ©ration (FNL) et Alexis Sinduhije prÃ©sident du parti Mouvement pour la SolidaritÃ© et le
DÃ©veloppement (MSD) ont lancÃ© des actes de terrorisme et de violence, brÃ»lant les permanences du parti au Pouvoir et
lanÃ§ant des grenades dans des lieux publics. Ces actes ignobles nâ€™ont pas fait long feu, car la Police a pu dÃ©jouer tous
les plans de dÃ©stabilisation, permettant la poursuite des Ã©lections et la sÃ©curisation mÃªme des Ã©lecteurs.Agathon Rwasa
et Alexis Sinduhije se sont alors volatilisÃ©s dans la nature. Ils seront Ã  plusieurs reprises citÃ©s dans divers rapports des
experts des Nations Unies comme Ã©tant des dÃ©stabilisateurs de lâ€™Est de la RÃ©publique DÃ©mocratique du Congo et du
Burundi, Ã©tant en train de former des bandes armÃ©es pour attaquer le Burundi. Lâ€™un de ces deux individus, Alexis
Sinduhije, aurait gardÃ© un contact permanent avec lâ€™Amb. Samantha Power. Et pour cause â€¦Samantha Power et Alexis
SinduhijeÂ : une relation qui gÃªnePour rappel, lâ€™Amb. Samantha Power, amÃ©ricanoâ€“irlandaise, est une vieille connaissance,
amie si vous voulez, de Alexis Sinduhije. Cet ancien journaliste a rencontrÃ© Samantha Power vers les annÃ©es 1995 alors
quâ€™elle Ã©tait elle aussi journaliste. De passage au Burundi en provenance du Rwanda, Samantha Power et Alexis
Sinduhije ne tardÃ¨rent pas Ã  nouer une relation tellement profonde quâ€™ils menÃ¨rent des projets en commun accord,
comme la crÃ©ation, en 2001, de la Radio Publique Africaine (RPA) dont ils sont co-fondateurs. Samantha Power aidera Ã 
la mobilisation des fonds pour lâ€™achat des Ã©quipements et lâ€™installation des studios. Elle sâ€™emploiera aussi Ã  trouver un
partenariat entre la RPA et la Voix dâ€™AmÃ©rique, ce quâ€™elle rÃ©ussira sans beaucoup dâ€™efforts. Le point culminant fÃ»t le
lobbying en faveur dâ€™Alexis Sinduhije auprÃ¨s du journal Time pour quâ€™il soit sÃ©lectionnÃ© parmi les 100 personnalitÃ©s les
plus influentes dans le monde, en vue de le prÃ©parer pour sa candidature Ã  lâ€™Ã©lection prÃ©sidentielle de 2010.Maintes fois
dÃ©Ã§ue, mais â€¦Alexis Sinduhije a continuÃ© Ã  dÃ©cevoir son mentor. Dâ€™abord, il nâ€™a pas su mettre Ã  profit tous les efforts
consentis par lâ€™Amb. Samantha Power pour lâ€™aider Ã  devenir un prÃ©sidentiable. Il a poursuivi ses frasques alcoolisÃ©es qui
devinrent lâ€™une des causes de son Ã©chec cuisant aux communales de 2010. SoupirÂ ! Et puis, â€¦ il a Ã©tÃ© citÃ© dans moult
rapports des experts des Nations Unies, comme un fauteur de troubles Ã  lâ€™Est de la RÃ©publique DÃ©mocratique du Congo.
Profitant de sa position de reprÃ©sentant des Etats-Unis auprÃ¨s des Nations Unies, elle a essayÃ© de le tirer dâ€™affaires mais
â€¦ trÃ¨s difficilement.La derniÃ¨re bourde de Sinduhije Ã  la RPA, quand il a menacÃ© un journaliste de licenciement en
pleine Ã©missionâ€“dÃ©bat transmise en LIVE constitue une preuve tangible de son tempÃ©rament agressif. La honte bue,
Alexis Sinduhije sâ€™est excusÃ© auprÃ¨s des auditeurs et les membres de son parti, dÃ©semparÃ©s par les frÃ©quents
dÃ©rapages de leur Â«Â leaderÂ Â». Le ridicule ne tue pas, dit-on.Malheureusement pour lui, depuis quâ€™il est en politique
lâ€™Ã©chec est devenu son compagnon. Tout ce quâ€™il tente tourne au vinaigre. La derniÃ¨re sortie du 8 mars lui a assÃ©nÃ© un
coup fatal. Oser prendre en otage des policiers, oser dÃ©clarer publiquement que son dessein nâ€™est que la destitution des
institutions dÃ©mocratiquement Ã©lues, oser â€¦ Il a donc osÃ© et cela ne peut que dÃ©cevoir son mentor, Ã  quelques semaines
seulement de sa visite au Burundi, qui a dÃ©jÃ  du mal Ã  se dÃ©faire de ces vieilleries du passÃ©.Amb. Samantha Power est
aujourdâ€™hui dans une position dÃ©licate. En effet, comment arrivera-telle Ã  dÃ©fendre son protÃ©gÃ© sans Ãªtre considÃ©rÃ©e
comme juge et partieÂ ? Et surtout, plus grave, osera-t-elle se faire lâ€™avocat dâ€™un preneur dâ€™otage quand on connait la
position de lâ€™Administration amÃ©ricaine face aux actes de terrorisme, et particuliÃ¨rement aux prises dâ€™otageÂ ?En voulant
jouer au Rambo, Alexis Sinduhije se retrouve aujourdâ€™hui dans la peau dâ€™un fugitif, au grand dÃ©sespoir de sa protectrice.
Lâ€™ironie de lâ€™Histoire serait que le Gouvernement burundais demande aux Etats-Unis de lâ€™aider Ã  traquer le terroriste Alexis
Sinduhije. Ce qui serait bien lÃ©gitime de la part dâ€™un pays qui paie un lourd tribut dans la traque des terroristes dâ€™Al
Shebaab en Somalie. Quelle serait la rÃ©ponse de lâ€™Amb. Samantha Power Ã  une telle demandeÂ ? Bien malin qui pourrait
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leÂ dire.LÃ©a Kankindi

Burundi - ARIB.INFO Website

https://www.arib.info PropulsÃ© par Joomla! GÃ©nÃ©rÃ©: 14 January, 2026, 10:28


